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COMMUNIQUE DE PRESSE 

 
13 NOUVEAUX PROJETS DE RECHERCHE-ACTION DANS LES PETITES VILLES 

 

 

Les petites villes sont des chaînons essentiels de l’armature urbaine française. Vulnérables ou inscrites 

dans des trajectoires solides, isolées ou sous influence métropolitaine, elles recouvrent une extrême diversité 

de situations que le programme « Territoires » de la Plateforme d’observation des projets et stratégies 

urbaines (POPSU) vient explorer. Ce programme vise, par le croisement des savoirs scientifiques et 

opérationnels, à mieux connaître les processus qui transforment les petites villes et les ruralités françaises. Il 

s’inscrit dans le cadre de l’action gouvernementale pour la redynamisation des centralités des villes 

petites et moyennes, au travers notamment de l’Action Cœur de Ville et des programmes destinés aux petites 

centralités. 

 
Le 30 septembre 2019, un jury national de sélection de projets de recherche POPSU Territoires s’est 

réuni sous la présidence de Jean-Marc Offner, Directeur de l’a-urba et Président du Conseil stratégique de la 

Plateforme d’observation des projets et stratégies urbaines. Les membres du jury ont choisi de désigner 

comme lauréats dix projets de recherche-action.  

 

Liste des projets lauréats : 

 

 Magny-en-Vexin, une petite ville sous influence métropolitaine… à la recherche de son territoire perdu, 

porté par Luc Vilan (Ecole Nationale Supérieure d’Architecture de Versailles – LeaV) en association 

avec la ville de Magny-en-Vexin (95) ; 
 

 Révéler Digne-les-Bains à travers l’étude des externalités de ses tiers-lieux, porté par Nadine Richez-

Battesti (Aix Marseille Université – LEST-CNRS) en association avec la commune de Digne-les-

Bains (04) et Provence Alpes Agglomération ; 
 

 Entreprendre une transition des mobilités, prospective dans une commune périurbaine peu dense : 

Villers-Semeuse porté par Céline Burger (Université de Reims Champagne-Ardenne – IATEUR) en 

association avec la commune de Villers-Semeuse (08) ; 
 

 Entre science et industrie, une petite ville à la croisée des réseaux mondialisés et de nouveaux 

sentiers de développement : le cas de Roscoff, porté par Josselin Tallec (Université Grenoble Alpes 



– PACTE) en association avec la commune de Roscoff (29), la Communauté de communes Haut-

Léon Communauté et le Pôle d’Equilibre Territorial et Rural du Pays de Morlaix ; 
 

 La commune nouvelle fait-elle territoire ? Comprendre les impacts d’une fusion communale sur 

l’organisation spatiale, fonctionnelle, économique et sociale, porté par Annabelle Morel-Brochet 

(Université d’Angers – ESO) en association avec la commune de Longuenée-en-Anjou (49) et 

l’Agence d’urbanisme de la région angevine ; 
 

 Ambert – Livradois-Forez : déployer une démarche de revitalisation de centres-bourgs face à la 

vacance, porté par Yoan Miot (Université Paris-Est Marne-la-Vallée – LATTS) en association avec la 

commune d’Ambert (36), la communauté de communes Ambert Livradois Forez et le Parc Naturel 

Régional du Livradois-Forez ; 
 

 La résistance de l’industrie : l’exemple singulier de Vire Normandie, porté par Gilles Crague (Ecole 

Nationale des Ponts-et-Chaussées – CIRED) en association avec la commune de Vire Normandie 

(14) ; 
 

 Habiter et vieillir chez soi : trajectoires résidentielles et dynamiques territoriales, porté par Frédéric 

Balard et Elsa Martin (Université de Lorraine – 2L2S) en association avec la Communauté 

d’agglomération d’Epinal (88), les communes de Xertigny et Golbay et la DREAL Grand Est ; 
 

 La démocratie alimentaire comme enjeu de capacitation territoriale, porté par Dany Lapostolle 

(Université de Bourgogne Franche-Comté – ThéMA) en association avec la commune de Tournus 

(71) ; 
 

 Action culturelle et bien-vivre : la place de la jeunesse dans la petite ville de Foix, porté par Mariette 

Sibertin-Blanc (Université Toulouse Jean-Jaurès – LISST) en association avec la commune de Foix 

et la Communauté d’agglomération du Pays Foix Varilhes (09). 

 
 

Complémentairement, trois projets intégreront le dispositif national POPSU Territoires. 
 

Deux projets retenus par le Commissariat du Massif Central du CGET, qui intégreront les démarches de 

recherche menées sur le périmètre du Massif Central : 
 

 D’un quartier prioritaire à un territoire en transition, approche holistique de la ville de Lodève, porté 

par Anne Sistel (Ecole Nationale Supérieure d’Architecture de Montpellier – LIFAM) en association 

avec la commune de Lodève (34) ; 
 

 Territoires numériques, entre ruralité et urbanité ? Etude sur l’impact de l’innovation numérique dans 

la commune rurale d’Arvieu, porté par Alessia de Biase (Ecole Nationale Supérieure d’Architecture de 

Paris La Villette – LAVUE-LAA) en association avec la commune d’Arvieu (12). 

 

Un projet retenu par le Plan Urbanisme Construction Architecture, dans le cadre du programme de recherche 

et d’évaluation sur les « Réinventer » : 

 

 Apprendre du premier Réinventer Rural, les vecteurs d’attractivités du territoire de Nozay, porté par 

Yvan Okotnikoff (Atelier Georges) en association avec la Communauté de communes de Nozay (44). 

 
Pour chaque projet, des équipes pluridisciplinaires de chercheurs organiseront une observation in situ 

des territoires, en association étroite avec les élus, techniciens et parties prenantes locales. A travers 

la méthode de l’étude de cas, ils examineront les transformations sociales, économiques, urbaines et 

architecturales auxquelles les petites villes sont confrontées, pour tenter d’expliquer échecs ou réussites, et 

identifier des potentialités pour l’avenir. 

 
Ces projets rejoignent les 7 recherches retenues en novembre 2018 dans le cadre de la première session du 

programme POPSU Territoires, dont les travaux sont en cours. Elles portent sur les fluctuations 

démographiques saisonnières à Marseillan (Hérault), sur le rôle d’un équipement culturel dans la 

redynamisation du centre-ville à Château-Thierry (Aisne), sur les stratégies de développement territorial de 

Rive-de-Gier (Loire), sur le modèle économique de Vitré (Ille-et-Vilaine), sur une démarche de marketing 



territorial initiée par l’Isle-sur-la-Sorgue (Vaucluse), sur la transition post-pavillonnaire à Saint-Loubès 

(Gironde) ainsi que sur la mobilisation des ressources foncières et immobilières dans le centre-ville historique 

de Briançon (Hautes-Alpes). 

 

Un événement de lancement de cette seconde session se déroulera le 17 décembre prochain à la Cité de 

l’Architecture & du Patrimoine, à Paris. Il réunira l'ensemble des lauréats de la première et la seconde session. 

 
 
 
 
Le programme POPSU Territoires est piloté par le Plan Urbanisme Construction Architecture (PUCA), en 
partenariat avec la Direction générale de l’aménagement, du logement et de la nature (DGALN/DHUP/AD), des 
ministères de la Transition écologique et solidaire et de la Cohésion des territoires et des relations avec les 
collectivités territoriales, le Commissariat général à l’égalité des territoires (CGET), le Commissariat du Massif 
Central du CGET, EDF, l’Institut pour la Recherche de la Caisse des dépôts et consignations, le Bureau de la 
recherche architecturale, urbaine et paysagère du Ministère de la Culture, la Cité de l’architecture et du 
patrimoine et le Conseil général de l’environnement et du développement durable (CGEDD). 
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Annexe 1 : Résumé des projets lauréats 
 
 
• Magny-en-Vexin, une petite ville sous influence métropolitaine… à la recherche de son territoire 

perdu 
Porteur du projet : Luc Vilan (Ecole Nationale Supérieure d’Architecture de Versailles – LeaV) 
Collectivité associée : Mairie de Magny-en-Vexin (Val-d’Oise) 
Résumé : Magny en Vexin, emblématique de ces petites villes franciliennes situées dans la périphérie de 
la métropole parisienne, est étudiée ici en tant que centre de son écosystème territorial, compris aussi 
bien dans un sens économique que dans un sens écologique. L’hypothèse soutenue ici est que l’avenir 
de la ville dépendra de la manière dont on saura articuler centralité urbaine et centralité territoriale. 

 
• Révéler Digne-les-Bains à travers l’étude des externalités de ses tiers lieux 

Porteur du projet : Nadine Richez-Battesti (Aix Marseille Université – LEST-CNRS) 
Collectivités associées : Mairie de Digne-les-Bains (Alpes de Haute Provence) et Provence Alpes 
Agglomération 
Résumé : Afin de mieux comprendre le rôle des Tiers Lieux de Digne-les-Bains dans les processus de 
régénération de cette petite ville, la recherche propose de co-construire des outils d’analyse et de 
représentation des externalités territoriales produites par les Tiers Lieux. Il s’agira d’ouvrir la boite noire 
des externalités produites par les Tiers Lieux : externalités sociales environnementales, 
organisationnelles, cognitives de connaissance, d’apprentissage ou d’innovation. 

 

 Entreprendre une transition des mobilités, prospective dans une commune périurbaine peu 
dense : Villers-Semeuse 
Porteur du projet : Céline Burger (Université de Reims Champagne-Ardenne – IATEUR) 
Collectivité associée : Mairie de Villers-Semeuse (Ardennes) 
Résumé : Quelles transitions à la mobilité dans une commune périurbaine marquée par l’utilisation du 
véhicule individuel carboné ? Comment repenser les trajets quotidiens pour limiter la dépendance aux 
énergies fossiles ? La recherche s’intéressera aux (dis/con)cordances entre le vécu des mobilités et les 
projets proposés par l’action publique. Elle interrogera ainsi la capacité des acteur.trice.s à penser à la fois 
mobilité et environnement, avec le développement d’offres bas-carbone, tout en répondant aux besoins 
réels des habitant.e.s. 

 

• Entre science et industrie une petite ville à la croisée de réseaux mondialisés et de nouveaux 
sentiers de développement : le cas de Roscoff. 
Porteur du projet : Josselin Tallec (Université Grenoble Alpes – PACTE) 
Collectivités associées : Mairie de Roscoff (Finistère), Communauté de communes Haut-Léon 
Communauté, Pôle d’Equilibre Territorial et Rural du Pays de Morlaix 
Résumé : Une petite ville peut-elle envisager son développement par la valorisation de la science ? Dans 
le cadre de cette recherche, l’équipe s’attardera sur un projet de parc scientifique porté par la Station 
Biologique de Roscoff. Elle étudiera tout d’abord le rayonnement scientifique de la Station et sa 
contribution au développement territorial à différentes échelles. Par la suite, elle examinera la traduction 
de ces activités dans des dispositifs contemporains d’aménagement. 
 

• La commune nouvelle fait-elle territoire ? Longuenée-en-Anjou. Comprendre les impacts d’une 
fusion communale sur l’organisation spatiale, fonctionnelle, économique et sociale 
Porteur du projet : Annabelle Morel-Brochet (Université d’Angers – ESO) 
Collectivité associée : Mairie de Longuenée-en-Anjou (Maine-et-Loire) 
Autre acteur associé : Agence d’urbanisme de la région angevine 
Résumé : La création de la commune nouvelle de Longuenée-en-Anjou, au-delà d’un nouveau périmètre, 
impacte les organigrammes administratifs et fonctionnels, l’organisation des services publics, les mobilités 
et les usages quotidiens… Il s’agit là, non d’un événement, mais d’une transition qui engage le territoire 
dans une temporalité longue et évolutive. Cette étude de cas vise à analyser les facteurs de réussite d’une 
fusion communale et ses incidences sur les territoires (organisation des services publics, vécus, 
gouvernance). 

 
• Ambert - Livradois-Forez : déployer une démarche de revitalisation de centres-bourgs face à la 

vacance 
Porteur du projet : Yoan Miot (Université Paris-Est-Marne-la-Vallée – LATTS) 
Collectivité associée : Mairie d’Ambert (Puy-de-Dôme), Communauté de communes Ambert Livradois 
Forez 
Autre acteur associé : Parc Naturel Régional du Livradois-Forez 



Résumé : Depuis 2011-2012, le Livradois Forez mène une démarche expérimentale visant à traiter du 
problème de vacance que connait son territoire. La recherche propose d’analyser cette démarche déjà 
ancienne. Il s’agit donc à la fois d’examiner le problème de la vacance de manière systémique et globale 
et d’interroger le processus d’innovation et de circulations de modèles à l’échelle locale et nationale dans 
un contexte de grande ruralité a priori paradoxal. 

 

• La résistance de l’industrie : l’exemple singulier de Vire Normandie  
Porteur du projet : Gilles Crague (Ecole des Ponts ParisTech – CIRED) 
Collectivité associée : Mairie de Vire Normandie (Calvados) 
Résumé : Le territoire de Vire Normandie est marqué par un dynamisme industriel historique et singulier, 
marqué par une certaine diversité sectorielle. Il manifeste une résistance remarquable au mouvement de 
désindustrialisation qui a frappé nombre de villes moyennes en France. La recherche-action a pour objectif 
de comprendre et d’analyser cette singularité industrielle viroise en développant une approche 
rétrospective et multi-niveaux, tant du côté des organisations industrielles (histoires d’entreprise) que du 
soutien public qui a accompagné l’industrie viroise. 

 
• Habiter et vieillir chez soi : trajectoires résidentielles et dynamiques territoriales 

Porteur du projet : Frédéric Balard et Elsa Martin (Université de Lorraine – Laboratoire Lorrain de 
Sciences Sociales) 
Collectivités associées : Communauté d’agglomération d’Epinal, Communes de Xertigny et Golbay 
(Vosges) 
Autre acteur associé : DREAL Grand Est 
Résumé : Comment conjuguer vieillissement et dynamique territoriale ? 
La recherche vise à examiner comment les élus et personnes en charge des questions relatives au 
territoire et aux personnes âgées se représentent la question du logement des personnes âgées : enjeux 
du vieillissement individuel, enjeux pour la commune, solutions et limites, etc. Il s’agira d’enquêter auprès 
de personnes âgées résidant sur ces territoires pour saisir leurs visions de l’avancée en âge et leurs 
stratégies et arrangements pour y faire face. 

 
• La démocratie alimentaire comme enjeu de capacitation territoriale 

Porteur du projet : Dany Lapostolle (Université de Bourgogne Franche-Comté – THéMA) 
Collectivité associée : Mairie de Tournus (Saône-et-Loire) 
Résumé : Le projet de recherche action participative est construit sur la base d’un partenariat entre une 
équipe de recherche pluridisciplinaire, des élus, des institutions, des associations et élus tournugeois. Il 
porte sur la démocratie alimentaire. L’étude de cas formera les instances et publics nécessaires à une 
capacitation territoriale au service d’une transition socio-écologique pour et par les habitants du bassin de 
vie tournugeois. 

 
• Action culturelle et bien vivre : la place de la jeunesse dans la petite ville de Foix 

Porteur du projet : Mariette Sibertin-Blanc (Université Toulouse Jean-Jaurès – LISST) 
Collectivité associée : Mairie de Foix (Ariège), Communauté d’agglomération du Pays Foix Varilhes 
Résumé : L’action culturelle est considérée comme levier du développement territorial et, en tant que tel, 
comme ressource locale faisant l’objet de logiques d’activations mais aussi de tensions, voire de conflits 
ou de mise à distance. Secteur d’intervention publique et privée, l’action culturelle est un support et objectif 
de bien vivre dans les territoires, ce que la recherche vise à qualifier. Elle l’interrogera du point de vue de 
l’offre et des pratiques des jeunes, rarement pris en considération dans les projets territoriaux. 

 
• Territoires numériques, entre ruralité et urbanité ? Etude sur l’impact de l’innovation numérique 

dans la commune rurale d’Arvieu 
Porteur du projet : Alessia de Biase (Ecole Nationale Supérieure d’Architecture Paris-La Villette – 
LAVUE-LAA) 
Collectivité associée : Mairie d’Arvieu (Aveyron) 
Résumé : Dans un contexte de crise économique, politique, environnementale et démographique qui 
traverse les territoires ruraux de France, les technologies numériques sont mobilisées comme nouvelle 
solution pour la cohésion territoriale. A travers le cas d’Arvieu, le projet interroge le numérique comme 
possible cause de l’émergence de nouvelles pratiques sociales, spatiales et temporelles dans les petites 
villes rurales de France, ainsi que de la réduction du rapport, souvent perçu comme oppositionnel, entre 
urbanité et ruralité. 

 

 D’un quartier prioritaire à un territoire en transition - approche holistique de la ville de Lodève  
Porteur du projet : Anne Sistel (Ecole Nationale Supérieure d’Architecture de Montpellier– LIFAM) 
Collectivité associée : Mairie de Lodève (Hérault) 



Résumé : Lodève, caractérisée par son statut de quartier prioritaire, est aujourd’hui un territoire en 
transition. Malgré un intérêt partagé pour améliorer l’identité lodévoise, on remarque une 
désynchronisation entre l’ensemble des actions esquissées, qu’elles proviennent de la collectivité ou des 
associations. Cette étude vise à comprendre les mécaniques responsables de ces dysfonctionnements, 
d’en évaluer les retombées, et d’envisager les perspectives de Lodève au travers d’une démarche 
holistique. 

 
• Les vecteurs d’activité du territoire de Nozay (44). Apprendre du premier Réinventer rural 

Porteur du projet : Yvan Okotnikoff (Atelier Georges) 
Collectivité associée : Communauté de communes de Nozay (Loire-Atlantique), 
Résumé : Le projet propose d’interroger les dynamiques à l’œuvre au droit des territoires infra 
métropolitains par le prisme spécifique de leurs vecteurs d’attractivité en partenariat avec la Communauté 
de Communes de Nozay en Loire-Atlantique et à l’occasion de l’Appel à Projet Innovant “ Réinventer Rural 
“. Il s’agira d’observer les mécanismes d’attractivité résidentielle des sites sélectionnés auprès des 
représentants des candidats et des collectivités 
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